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La chaussette blanche

Par Chakell Wardleigh Herbert
(D’après une histoire vraie)
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Chakell ne pensait pas que son 
frère puisse changer un jour.
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personne un petit bout de papier et un crayon. « Écrivez 

une chose que vous aimeriez promettre à Jésus pour 

l’année prochaine », a-t-elle dit.

« Ensuite, nous les mettrons dans la chaussette et 

nous les lirons l’année prochaine, la veille de Noël », a 

ajouté papa. « Mais d’abord, on va lire les promesses 

que nous avons faites l’année dernière. »

Il a mis la main à l’intérieur de la chaussette et en a 

sorti les petits bouts de papier de l’année dernière. Il les 

a distribués à chaque membre de la famille et Chakell 

a lu le sien à voix basse : « J’aiderai davantage à la mai-

son ». Elle pensait avoir fait du bon travail cette année. 

Mais qu’allait-elle écrire cette fois-ci ?

« Je sais ce que je vais écrire ! », a joyeusement dit 

sa sœur.

Chakell réfléchissait à ce qu’elle pourrait offrir à 

Jésus. Que pouvait-elle faire de mieux l’année pro-

chaine pour lui ressembler davantage ? Qu’est-ce que 

Jésus voudrait qu’elle fasse ?

C’est à ce moment-là qu’elle a vu Braeden, son frère 

aîné, écrire quelque chose sur son bout de papier.

Chakell a froncé les sourcils. Elle ne pouvait pas voir 

ce qu’il écrivait, mais elle était sûre que ce n’était pas 

quelque chose qu’il allait vraiment faire.

Cette année, Braeden avait beaucoup embêté 

Chakell et ils n’avaient pas été très gentils l’un envers 

l’autre. Elle aimait son grand frère, mais elle ne pensait 

pas qu’il veuille un jour ressembler davantage à Jésus.

Pourquoi est-il si méchant avec moi ?, pensait-elle.

Elle l’a regardé plier son bout de papier et le mettre 

dans la chaussette.

Cette histoire s’est passée aux États-Unis.

C
hakell riait devant les dessins rigolos de sa sœur. 

C’était la veille de Noël et sa famille jouait à un jeu 

de dessin près de la cheminée.

La veille de Noël était le jour préféré de Chakell. Elle 

se sentait bien et elle était heureuse après toutes les 

friandises qu’elle avait mangées et tous les éclats de 

rire. Elle ne voulait pas que ça se termine.

« Très bien », a dit maman. « C’est le moment de la 

chaussette blanche ! »

Chakell a souri. La veille de Noël était son jour pré-

féré et la chaussette blanche l’une de ses traditions 

favorites.

Là où elle vivait, à Noël, il était coutume d’accrocher 

de grosses chaussettes fantaisie près de la cheminée. Le 

matin de Noël, les chaussettes étaient remplies de frian-

dises ! Mais cette chaussette était très spéciale. Chakell et 

sa famille allaient la remplir de cadeaux pour Jésus.

Maman a sorti une jolie chaussette blanche avec 

des décorations dorées. Puis elle a tendu à chaque 

Braeden a vu qu’elle l’observait et il a souri. « Ne 

regarde pas », a-t-il dit.

Chakell a posé les yeux sur son morceau de papier 

et a écrit : « Cette année, j’essaierai d’être gentille avec 

tout le monde. » Puis elle a mis son papier dans la 

chaussette.

C’était bientôt l’heure d’aller se coucher. Mais Chakell 

n’arrêtait pas de se demander ce que Braeden avait 

écrit. Personne n’était censé lire les promesses des 

autres à Jésus, mais elle voulait vraiment le savoir !

Pendant que les autres se préparaient à se coucher, 

Chakell a glissé sa main dans la chaussette blanche. Elle 

a trouvé le bout de papier de Braeden et l’a ouvert.

Il était écrit : « Cette année, je promets d’être plus 

gentil avec Chakell. »

Elle n’en croyait pas ses yeux. Était-ce vraiment ce 

que Braeden avait écrit ? Elle a senti des larmes lui 

monter aux yeux et a soigneusement remis le papier à 

l’intérieur de la chaussette.

Maman disait toujours que la foi en Jésus-Christ 

pouvait permettre à n’importe qui de changer et de 

devenir plus semblable à lui. Peut-être avait-elle raison. 

Peut-être que Jésus pouvait vraiment les aider, Braeden 

et elle, à être plus gentils l’un envers l’autre.

Le lendemain matin, lorsque Chakell s’est assise pour 

prendre son petit-déjeuner, elle ressentait toujours de 

la chaleur dans le cœur. Quand Braeden est descendu, 

elle l’a pris dans ses bras et lui a fait un gros câlin.

Braeden a écarquillé les yeux. « Oooh, pourquoi ce 

câlin ? »

« J’avais simplement envie de te prendre dans mes 

bras », a répondu Chakell. « Joyeux Noël ! »

Braeden a souri et il l’a prise dans ses bras. « Joyeux 

Noël ». ●


